
 

Cauchemar visqueux 

 

Dans notre village, le cimetière est juste derrière l’école. On a même une vue plongeante depuis 

notre classe. Et ces jours, j’y jette souvent un coup d’œil, car ma grand-mère a été enterrée ici il y 

a une semaine. 

Ce dimanche matin, ma mère m’appelle : 

- Max, tu peux aller arroser les fleurs sur la tombe de Grand-Maman ? 

- OK ! J’y vais ! 

Arrivé là-bas, j’entre dans le cimetière. Je prends le premier arrosoir qui me tombe sous la main et 

me dirige vers le robinet. Je regarde distraitement les tombes, et remarque qu’elles ont toutes la 

photo du défunt, sauf une, qui est énorme, toute noire et me fait peur… 

J’ouvre le robinet mais j’entends un bruit bizarre, et l’eau devient toute verte ! 

En arrivant vers la tombe de ma grand-mère avec mon arrosoir, j’ai une bouffée de tristesse qui 

m’envahit et une larme me tombe sur la joue. Je penche l’arrosoir, mais rien ne coule ! J’enlève la 

pomme, et un liquide vert et gluant en sort. Il se répand sur la tombe mais reste en surface et semble 

bouger...  

Tout à coup, cette masse visqueuse se redresse et prend une forme vaguement humaine. Je sens 

mes cheveux qui se dressent sur ma tête mais je n’arrive pas à m’enfuir. 

- Petit avorton ! s’écrie le monstre. Merci de m’avoir réveillé ! Je vais enfin pouvoir me venger… 

J’arrive enfin à bouger et je sors en courant du cimetière. Est-ce que j’ai fait un cauchemar ? 

 

Le lendemain, c’est la rentrée des classes. Je retrouve tous mes copains : Karim, Jean, Henri et 

Françoise. Je leur raconte ce qui s’est passé la veille au cimetière et ils sont stupéfaits. 

- C’est complètement dingue ! s’exclame Jean. 

- Allons à la bibliothèque après l’école, voir si on découvre des infos historiques à ce sujet. 

Après avoir cherché un bon moment dans les rayons, j’entends Françoise crier : 

- Venez voir, j’ai trouvé un truc intéressant ! « La légende du cimetière de Genthod » 

Cette légende raconte qu’un être maléfique appelé « Visqueux le Grand », mais surnommé 

« VLG », sortirait un jour du cimetière et ferait exploser l’école pour empêcher les élèves 

d’apprendre ! 

- Mais ce n’est pas possible ! s’écrie Karim. Comment on fera pour se voir s’il n’y a plus d’école ? 

Ah, écoutez ça : « D’anciens élèves décédés, et transformés en zombies, viendront combattre 

VLG » ! 

Je propose : 

- Retournons ce soir au cimetière pour enquêter ! 

Le soir, dans le cimetière, on entend des bruits inquiétants. Tout à coup, on entre en contact avec 

quelque chose de bizarre. 

- Un zombie ! hurle Françoise. 

- Calmez-vous, dit le zombie d’une voix rauque et sombre. Je suis là pour vous aider. Suivez-moi ! 

On se donne tous la main et on le suit. Il nous mène à la tombe d’un de ses anciens amis. Elle est 

énorme, et toute noire... 

Tout à coup, la tombe s’ouvre et un autre zombie en sort. J’entends Karim qui claque des dents… 

- Salut, Jack, dit le deuxième zombie. Tu as besoin de moi ? 

- Salut, Albert. Ça fait plaisir de te revoir. Oui, j’ai besoin de toi pour aider ces enfants. 



 

On fait un résumé de la situation à Albert, mais on tremble comme des feuilles mortes… 

A la fin, on décide de tous se retrouver le lendemain à l’école. 

Après cette rencontre flippante, on rentre chez nous. Je dis à mes copains : 

- Surtout, pas un mot à nos parents ! Ils ne nous laisseraient plus sortir ! 

Pendant la nuit, dans le cimetière, Visqueux le Grand a réveillé plusieurs morts et les a ensorcelés. 

Et le lendemain matin, avec son armée de zombies, il sort du cimetière et se dirige vers l’école. 

Arrivés devant la porte, VLG se faufile par le trou de la serrure, suivi de son armée. 

Cachés derrière le muret en haut des escaliers, c’est à ce moment que nous les voyons entrer. Mais 

VLG doit sentir qu’il est espionné et il monte lentement les escaliers. J’ai la trouille, mais 

heureusement, mes copains sont là, ainsi que nos nouveaux amis, Jack et Albert. Et le combat 

commence. 

Nos deux amis zombies lancent des ossements sur l’armée de VLG. Celle-ci réplique avec des jets 

de slim. C’est la pagaille dans le bâtiment. 

Au bout d’un moment, Toni, le concierge qui habite dans l’école, entend le bruit des combats et 

arrive en courant. 

- Nom d’une pipe ! s’écrie-t-il. Il se précipite sur l’extincteur le plus proche et asperge VLG et tous 

les zombies de mousse. A son contact, Visqueux le Grand et tous les zombies font un grand 

« Pschittttt » et disparaissent peu à peu.  

Et c’est ainsi qu’on a sauvé l’école de notre village ! 

Quoi ? Aujourd’hui c’est le 1er avril ? Et alors… 

 


